
Homélie du 22ème dimanche ordinaire A- Plourhan  

et Pardon du Vaudic avec baptêmes – Pordic  

Samedi 02 et dimanche 03 septembre 2023 

 

Dimanche dernier, Jésus interrogeait ses disciples, mieux ils les sondaient. Que disent 

les gens de moi ? Et vous que dites-vous de moi, pour vous qui suis-je ? Et alors, la 

réponse avait fusé par la bouche de Pierre : « Tu es le Christ, le Fils du Dieu Vivant ! » 

et Jésus l’avait félicité par une béatitude : « heureux es-tu, fils de Yonas ! »  

Mais voici qu’aujourd’hui en écoutant la suite de ce dialogue, de cet échange, nous 

sommes face à un changement de ton ou de décor. En l’espace d’une semaine, Jésus 

bat le chaud et le froid avec ses disciples. 

Jésus leur révèle que ce Fils de Dieu ne vient pas comme un roi puissant en forces, 

en armées, en munitions, qui va prendre le pouvoir pour les délivrer de l’occupant 

romain. Non, Jésus leur annonce qu’il est l’envoyé d’un Dieu d’amour qui vient donner 

son Fils, toute la vie de son Fils, par pure bonté et par pur désintéressement pour 

rétablir la relation de vie et d’éternité entre le Père et l’humanité. Ainsi, Jésus leur 

annonce qu’il doit se rendre à Jérusalem, beaucoup souffrir, être tué et le troisième 

jour, ressusciter.  

 

Or, Pierre réagit au quart de tour, de manière impulsive, comme pour vouloir protéger 

son Maître, comme pour vouloir l’épargner de la dureté de la vie.  

Aussi, Jésus réprimande Pierre par cet ordre : « Passe derrière moi, Satan ! ». Quel 

compliment. Alors, Jésus lui signale fermement qu’il a commis au moins deux erreurs 

en répondant ainsi. 

La première a été de se laisser entraîner par son tempérament bouillant, sans écouter 

le Maître jusqu’au bout. Pierre a bien capté l’annonce de sa passion, mais il n’a prêté 

aucune attention à celle de sa résurrection. Et s’il n’a pas écouté jusqu’au bout, c’est 

qu’il est déjà trop sûr de lui ! Savoir laisser l’autre se dire, savoir l’écouter c’est déjà 

respecter l’autre dans son identité, dans son histoire. Apprendre à écouter l’autre est 

bien différent d’entendre l’autre car écouter est une action qui demande d’être 

pleinement présent à la vie de l’autre, à son existence, à son être. Pensons à toutes 

les occasions qui nous sont données pour rencontrer et écouter et dont parfois, nous 

passons à côté, car nous voulons entendre ce qui nous rejoint, plutôt que d’écouter ce 

que l’autre a à me dire, à me confier …  

Vous parents qui demandez le baptême aujourd’hui pour votre enfant, Raphaël, 

Joseph, Malone, vous êtes déjà à l’écoute des attentes, des besoins, de vos enfants. 

Même si l’enfant est par excellence celui qui ne parle pas, il est celui qui s’exprime par 

tout son corps, par l’expression de son visage, par l’expression de ses cris, de ses 

sourires. Etant dépendant de l’adulte pour progresser dans la vie, l’enfant ne peut 

avancer sur ce chemin que dans une relation de confiance, d’écoute et d’amour.  

La seconde erreur de Pierre a été de croire, un peu naïvement, que parce que l’Église 

serait bâtie sur lui, il lui revenait de prendre les choses en mains en leur totalité. J’ai 

les clefs à moi de décider, de régenter, de gouverner ! Tout doux, Pierre, tu es la pierre, 

oui, mais tu n’es pas le Chemin, La Vérité et la Vie ; et tu n’es pas toutes les pierres. 

Le patron, ce n’est pas toi ! Voilà pourquoi Jésus te parle si durement et te traite de 

Satan ! On ne demande pas de compte à Dieu sur sa manière de faire et sur les 

chemins qu’il choisit, quand bien même ils nous déroutent. Jésus invite Pierre à 

compter sur Dieu et sur les autres pour avancer sur le chemin de la vie et de la foi. Il 



l’invite à épouser l’attitude de Marie, sa mère, lorsqu’elle dit : « Voici la servante du 

Seigneur que tout se passe pour moi selon ta Parole ! » Quelle parole de confiance !  

Pensons à toutes les fois où nous préférons agir seul pour aller peut-être plus vite, au 

lieu d’appeler, de pouvoir compter sur le dévouement d’une équipe !  

Par le bain du baptême que vous recevoir Joseph, Malone et Raphaël, Dieu en son 

Fils Jésus vient leur dire à chacun : « Tu es mon enfant bien-aimé, en toi je mets tout 

mon amour, toute ma confiance. » Par ce bain du baptême, ils font également leur 

entrée dans la famille des chrétiens. Ainsi, ils sont, dès maintenant, ces pierres 

vivantes qui viennent enrichir la cathédrale de Dieu, ce peuple qui se compose de 

toutes les générations et dont chacun apporte sa pierre, sa contribution, à la réalisation 

de l’édifice, à cette capacité de nous tenir ensemble dans un même lieu, au nom d’une 

même foi et dans la recherche d’une vie fraternelle. Merci à vous les parents, à vous 

les parrains et marraines, de proposer à Joseph, Malone et Raphaël, de découvrir le 

message et la personne de Jésus et de leur permettre d’entrer dans une famille qui 

dépasse les préjugés et les frontières.  

Certes, toute pierre a besoin d’être polie, même celle qui est extraite d’une bonne 

carrière.  

Confiance ! Jésus est le Chemin, il saura prendre les moyens, même un peu rudes, 

comme celui de la Croix, pour nous transformer en pierres taillées qui pourront enfin 

entrer dans la construction du Royaume. Alors, en cette veille rentrée scolaire, gardons 

confiance et avançons sur nos chemins d’humanité en portant notre croix, c’est-à-dire 

toute notre vie avec ses joies et ses peines, ses angoisses et surtout ses espoirs et 

ses projets.  

 

Que Marie, Notre-Dame du Vaudic, nous accompagne sur ce chemin de sainteté ! 

Amen. 
 


